
 

 

  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

  ז פרק ב מלכים
 עַד נֹה יֹשְבִים אֲנַחְנו מָה רֵעֵהו אֶל אִיש וַיֹאמְרו הַשָעַר נֶתַח מְצֹרָעִים הָיו אֲנָשִים וְאַרְבָעָה( ג)

: מָתְנו
 אֶל וְנִנְלָה לְכו וְעַתָה וָמָתְנו פֹה יָשַבְנו וְאִם שָם וָמַתְנו בָעִיר וְהָרָעָב הָעִיר נָבוֹא אָמַרְנו אִם( ד)

: וָמָתְנו יְמִיתֺנו וְאִם נִחְיֶה יְחַינֺו אִם אֲרָם מַחֲנֵה
: אִיש שָם אֵין וְהִמֵה אֲרָם מַחֲנֵה קְצֵה עַד וַיָבֹאו אֲרָם מַחֲנֵה אֶל לָבוֹא בַמֶשֶף וַיָקומו( ה)
 הִמֵה אָחִיו אֶל אִיש וַיֹאמְרו גָדוֹל חַיִל קוֹל סוס קוֹל רֶכֶב קוֹל אֲרָם מַחֲנֵה אֶת הִשְמִיעַ  וַאדֹנָי( ו)

: עָלֵינו לָבוֹא מִצְרַיִם מַלְכֵי וְאֶת הַחִתִים מַלְכֵי אֶת יִשְרָאֵל מֶלֶךְ עָלֵינו שָכַר
 הִיא כַאֲשֶר הַםַחֲנֶה חֲמֹרֵיהֶם וְאֶת יהֶםסוסֵ  וְאֶת אָהֳלֵיהֶם אֶת וַיַעַזְבו בַמֶשֶף וַיָנוסו וַיָקומו( ז)

: נַפְשָם אֶל וַיָנֺסו
 מִשָם וַיִשְאו וַיִשְתו וַיֹאכְלו אֶחָד אֹהֶל אֶל וַיָבֹאו הַםַחֲנֶה קְצֵה עַד הָאֵלֶה הַמְצֹרָעִים וַיָבֹאו( ח)

: וַיַטְמִנו וַיֵלְכו מִשָם וַיִשְאו אַחֵר אֹהֶל אֶל וַיָבֹאו יָשֺבווַ  וַיַטְמִנו וַיֵלְכו ובְגָדִים וְזָהָב כֶסֶף
 מַחְשִים וַאֲנַחְנו הוא בְשֹרָה יוֹם הַזֶה הַיוֹם עֹשִים אֲנַחְנו כֵן לֹא רֵעֵהו אֶל אִיש וַיֹאמְרו( ט)

: הַםֶלֶךְ בֵית וְנַגִידָה וְנָבֹאָה לְכו וְעַתָה עָווֹן ומְצָאָנו הַבֹקֶר אוֹר עַד וְחִכִינו
 אִיש שָם אֵין וְהִמֵה אֲרָם מַחֲנֵה אֶל בָאנו לֵאמֹר לָהֶם וַיַגִידו הָעִיר שֹעֵר אֶל וַיִקְרְאו וַיָבֹאו( י)

: הֵםָה כַאֲשֶר וְאֹהָלִים אָסור וְהַחֲמוֹר אָסור הַןוס אִם כִי אָדָם וְקוֹל
: נְנִימָה הַםֶלֶךְ בֵית וַיַגִידו הַשֹעֲרִים וַיִקְרָא( יא)
 רְעֵבִים כִי יָדְעו אֲרָם לָנו עָשו אֲשֶר אֵת לָכֶם מָא אָגִידָה עֲבָדָיו אֶל וַיֹאמֶר לַיְלָה הַםֶלֶךְ וַיָקָם( יב)

 וְאֶל חַיִים וְנִתְנְשֵם הָעִיר מִן יֵצְאו כִי לֵאמֹר הבַָ דֶ < בהשדה> לְהֵחָבֵה הַםַחֲנֶה מִן וַיֵצְאו אֲנַחְנו
: נָבֹא הָעִיר

 הִמָם בָה נִשְאֲרו אֲשֶר הַמִשְאָרִים הַןוסִים מִן חֲמִשָה נָא וְיִקְחו וַיֹאמֶר מֵעֲבָדָיו אֶחָד וַיַעַן( יג)
 וְנִשְלְחָה תָםו אֲשֶר יִשְרָאֵל הֲמוֹן כְכָל הִמָם בָה נִשְאֲרו אֲשֶר יִשְרָאֵל הֲמוֹן< ההמון> כְכָל

: וְנִרְאֶה
: ורְאו לְכו לֵאמֹר אֲרָם מַחֲנֵה אַחֲרֵי הַםֶלֶךְ וַיִשְלַח סוסִים רֶכֶב שְנֵי וַיִקְחו( יד)
 אֲרָם הִשְלִיכו אֲשֶר וְכֵלִים בְגָדִים מְלֵאָה הַדֶרֶךְ כָל וְהִמֵה הַיַרְדֵן עַד אַחֲרֵיהֶם וַיֵלְכו( טו)
: לַםֶלֶךְ וַיַגִדו הַםַלְאָכִים וַיָשֺבו בְחָפְזָם< בהחפזם>
 
 
 

Le livre des Rois 
 

Récit des quatre "lépreux" 
 

Ce texte constitue la haftara de la paracha Métsora. 
Ici et là c'est le thème de la "lèpre" (tsaraat) qui est 
mentionné. Le récit ci-dessous fait référence à un 
miracle qui obligea les Syriens à fuir et ainsi de ne 
pas attaquer le royaume d'Israël. Dans la Bible, la 
Syrie est nommée Aram du nom du cinquième fils de 
Sem. En fait ce nom s'étendait aussi à l'Arménie, la 

Mésopotamie, la Chaldée et l'Assyrie. 

La Syrie ou Aram à l'époque de la Bible. 

 



 

 

II Rois chapitre 7 
3- Or, quatre lépreux se trouvaient à l'entrée de la porte. Ils se dirent l'un à l'autre : "Pourquoi 
rester ici à attendre la mort?  
4- Si nous nous décidons à entrer dans la ville, la famine y règne et nous y mourrons ; si 
nous demeurons ici, nous mourrons également. Eh bien, allons nous jeter dans le camp des 
Syriens ; s'ils nous laissent en vie, nous vivrons, et s'ils nous tuent, nous mourrons." 
5- Ils se levèrent donc au crépuscule pour se rendre au camp des Syriens ; arrivés à 
l'extrémité du camp, ils remarquèrent qu'il n'y avait personne. 
6- Or, le Seigneur avait fait entendre aux troupes syriennes un bruit de chars, de chevaux et 
de nombreux soldats ; ils s'étaient alors dit l'un à l'autre : "Le roi d'Israël a certainement 
soudoyé contre nous les princes des Héthéens et ceux d'Egypte pour qu'ils aillent nous 
attaquer."  
7- Ils s'étaient donc enfuis pendant le crépuscule, abandonnant leurs tentes, leurs chevaux, 
leurs ânes, enfin le camp tel qu'il était ; ils avaient pris la fuite pour sauver leur vie. 
8- Donc ces lépreux, parvenus à l'extrémité du camp, entrèrent dans une tente, y mangèrent 
et burent, en emportèrent de l'argent, de l'or et des vêtements, qu'ils allèrent enfouir ; puis ils 
entrèrent dans une autre tente, d'où ils emportèrent des objets qu'ils enfouirent également.  
9- Ils se dirent alors l'un à l'autre : "Nous n'agissons pas bien. Aujourd'hui, c'est un jour de 
bonne nouvelle ; si nous gardons le silence et que nous attendions jusqu'au jour, nous nous 
rendons passibles d'un châtiment. Venez donc, allons l'annoncer dans le palais du roi."  
10- Ils allèrent appeler un gardien de la ville et lui apprirent cette nouvelle : "Nous avons 
pénétré dans le camp des Syriens et nous n'y avons vu âme qui vive ni entendu personne ; 
les chevaux y sont attachés, les ânes attachés, et les tentes telles quelles."  
11- Il appela les gardes, qui firent connaître cette nouvelle à l'intérieur du palais du roi.  
12- Le roi se leva pendant la nuit, et dit à ses serviteurs : "je veux vous divulguer ce que les 
Syriens ont organisé contre nous : sachant que nous sommes affamés, ils ont quitté le camp 
pour se cacher dans les champs, se disant : Quand ils sortiront de la ville, nous les 
prendrons vivants et nous entrerons dans la ville."  
13- L'un des serviteurs s'exprima alors ainsi : "Qu'on prenne cinq des chevaux restés dans la 
ville : ou bien ils seront comme cette foule d'Israélites qui a survécu, ou comme cette foule 
d'Israélites qui a péri. Envoyons-les et nous verrons."  
14- On prit deux chars attelés de chevaux, que le roi envoya du côté du camp syrien, en 
disant : "Allez voir."  
15- Ils suivirent les traces des Syriens jusqu'au Jourdain, et remarquèrent que toute la route 
était jonchée de vêtements et de bagages que les Syriens avaient jetés dans leur 
précipitation. Les envoyés retournèrent pour en informer le roi. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Traduction : Prophètes Rois 2 ch. 7, v. 3 
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